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Introduction au Public.

Depuis longtemns on sentait le besoin d'un jour-
nal essentiellement agricole et pratique, écrit par
des personnes compétentes et par un comité de
collaborateurs spéciaux, au courant de nos usages
et connaissant les difficultés de notre climat,
La Revue Agricole entreprend aujourd'hui de
combler cette lacune. Tout on réclamant notre part
de soleil, nous n'avons pas l'intention de cacher les
services réels rendus à l'agriculture par trois ou qua-
tre autres publications agricoles et notamment ceux
dela Gazeule des Campagnes qui ont fait, nousle croy.
ons, tout leur possible dans les circonstances, pour
répondre aux besoins de la classe agricole.

Nous voyons chez nos voisins une foule de publi-
cations pratiq:aes sur l'agriculture, bien écrites, pour
la plupart illustrées, et surtout pratiques. Ontario
possède dans le Canada Farmer un journal agricole
pratique qui est d'un grand secours pour les cultiva-
teurs de cette partie du pays. Québec seul n'a pas
encore d'organe attitré sur la culture de la terre et
tout ce qui s'y rapporte.

Aujourd'hui la " Revue Agricole" fait son en-
trée dans le journalisme comme organe du cultiva-

i teur.
Rien ne sera épargné pour la rendre non-seule-

ment utile, mais nécessaire et indispensable à tous
ceux qui veulent faire de l'agriculture une industrie
rémunérative et attrayante.

Nous entendons faire de la Revue une encyclo.
pédie rurale, où tous ceux qui s'occupent des travaux
des champs, de l'élevage des bestiaux, trouveront des
renseignements précieux et des recettes utiles à l'é-
conomie domestique et rurale.

Nous nous efforcerons par tous les moyens on no-
tVre pouvoir de rendre à l'agriculture son ancien pres-
tige. Louis XIV disait un jour à une foule de cour-
tisans, dans une promenade qu'il faisait dans les
nouveaux jardins de Versailles: «Le premiergentil.
homme de ma maison, c'est mon jardinier. n

Dieu lui-iime ne trouva rien de mieux pour la
demeure'de son chef-d'Suvre, l'homme, que le jar-
din du paradis terrestre.

Il suit· de là que le premier gentilhommien de
la terre doit en étre le meilleur cultivateur.

De plus, chaque numéro de la "Revue" contien-
dra plusieurs illustrations presque toujours origi-
nales et surtout pratiques.

Tous les sujets agricoles v seront traités à tour de
rôle par des écrivains spécialistes, ce qui n'empêche-
ra pas que quiconque voudra faire part à ses con-
frères cultivateurs, horticulteurs, apiculteurs, etc.,
des connaissances ou des expé'rieiices dont ils von-
naissentles résultats avantageux, seront les bienve-
nus; il n'est pas nécessaire qu'ils soient capables
d'écrire correctement, il suffit se ulementqu'ls puis-
seut mettre ou faire mettre leurs idées par écrit et
nous les faire parvenir, et nous leur en donnerous
crédit.

Inutile d'ajouter que la politique est banie pour
ainsi dire de la " Revue."

-D'ailleurs les sujets aussi nombreux qu'importants
qu'e nous aurons à traiter absorberont toutes nos fa-
cultés.

Voici quelques-uns de ces sujets:
Lois municipales,scolaires, de pèche et de chasse

pouvant intéresser les cultivateurs, protection des
oiseaux, grande et petite culture, jardinage, planta-
tions, économie domestique et rurale avec plans, élé-
vations et devis, arboriculture, animaux domesti-
ques, laiterie, fromagerie, agriculture comparée,
drainage, engrais, apiculture, comptabilité agricole,
prix des marchés, etc.

Nous combattrons les procès, l'habitude de s'en-
detter chez le marchand pour des objets de luxe, etc.

Enfin La Revue Agricole formera chaque an-
née un beau volume in-quarto, illustré, d'environ
deux cents pages, chaque numéro ayant seize pages
de matière à lire, remplies de matières pratiques, d'a-
vis opportuns et de recettes utiles à tous.


